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- Pour l’année 2009, le journal est fier de célébrer avec 
vous ses 25 ans d’existence - L’équipe du Gaboteur.
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Emily Briand
La Grand’ Terre

À La Grand’ Terre, 
le Mainland Heritage 
Committee essaie depuis 
longtemps de restaurer 
un vieux bâtiment, très 
important pour la culture 
de la communauté. Dans 
l’édition du 22 septembre 
2008, un article appelé
« 100 ans d’histoire sauvés ! »,
parlait de ce projet qui 
consiste à convertir la 
vieille école en musée 
pour non seulement attirer 
des touristes, mais aussi 
préserver l’histoire des 
familles de La Grand’ 
Terre. L’article suivant est 
écrit en partenariat avec 
le comité, notamment sa 
partie historique qui est 
disponible sur le site web : 
http://mainlandheritagecom
mittee.webs.com.

 
Une leçon d’histoire

Certains la connaissent 
comme « La vieille école », 
d’autres comme « La vieille 
église ». La fonction du 
bâtiment a changé plusieurs 
fois dans son histoire et 
personne ne connaît sa 
date de construction 
exacte.  Les documents 
qui appartiennent à l’église 
catholique prouvent 
néanmoins que l’édifice 
était présent à La Grand’ 
Terre depuis au moins 
1910.

Ivy Collier, un membre 
du comité, avait écrit ce 
qui suit dans une lettre 
de demande de fonds :
« Pendant les années 1800, 
des pêcheurs venus de 

France venaient travailler 
pendant la saison à l’Île 
Rouge, près de La Grand’ 
Terre. À l’arrivée de 
l’hiver, ils retournaient 
habituellement en France, 
mais certains d’entre eux 
ont commencé à se réfugier 
à La Grand’ Terre. Ces 
pêcheurs étaient, avec 
d’autres gens, les premières 
personnes à s’installer ici. 
Ils ont créé une communauté 
et ont construit l’école à une 
chambre autour de l’année 
1910. C’était la première 
école pour les enfants de La 
Grand’ Terre, qui venaient 
principalement des familles 
de pêcheurs français. 
L’école, qui avait aussi un 
autel, servait également de 
chapelle lorsque le prêtre 
de Port-au-Port visitait la 
communauté tous les six 
mois. »

Cependant, quand 
une nouvelle école a été 
construite en 1973, le 
bâtiment aurait dû fermer. 
Mais un individu, nommé 
Martin Barter, s’est battu 
pour le maintenir en 
service. Il l’a alors converti 
en église. En avril 1974, il 
a équipé l’édifice des objets 
religieux nécessaires pour 
lui permettre de devenir 
une structure religieuse à 
plein temps. 

Malheureusement, 
l’église a dû fermer le 5 
décembre 1999, à cause de 
l’ouverture d’une nouvelle 
chapelle. La vieille église 
a été vendue à Étienne 
Woods qui était chargé 
de la détruire, pour cause 
de vétusté. La lettre d’Ivy 
Collier relate aussi les faits 
suivants : quand Etienne 

Woods a commencé la 
démolition du bâtiment, des 
membres de la communauté 
s’y sont opposés. Ils sont 
alors entrés en contact avec 
Jim Robertson, le prêtre 
de la paroisse de Lourdes 
et l’évêque Raymond 
Lahey. Le 16 janvier 2000, 
un comité est créé pour 
défendre la cause. Il s’agit 
du Mainland Heritage 
Committee. Deux femmes 
de la communauté se sont 
particulièrement dévouées à 
la préservation de l’édifice :  
Maggie Benoit et Joanna 
Cornect. Bien que décédées 
maintenant, elles ont 
travaillé sans relâche pour 
atteindre cet objectif. C’est 
aujourd’hui chose rendue 
possible, leur rêve est en 
train de devenir une réalité.

Des pas de plus

La grande ré-ouverture 
de l’édifice est prévue en 
juillet 2010. Cette année 
marquera alors le 10ème 
anniversaire du comité et 

le 100ème du bâtiment. Tout 
n’est pas encore décidé quant 
aux célébrations, mais des 
membres espèrent pouvoir 
bénéficier d’une cérémonie 
formelle avec un souper, 
un diaporama et des invités 
très spéciaux. Le projet a 
déjà créé plusieurs emplois 
dans la communauté et le 
comité espère maintenant 
trouver un(e) directeur(rice) 
qui travaillera à temps plein 
ou à temps partiel dans ce 
nouveau musée. Pendant 
l’été, quelques étudiants 
ont travaillé sur le terrain 
du futur bâtiment et ont 
créé un site web. Celui-ci 
contient de l’information 
sur les activités à venir du 
comité, quelques histoires, 
des anecdotes et des photos 
de leurs événements. Il 
s’efforce d’être le plus 
bilingue possible. Depuis 10 
ans, Le Mainland Heritage 
Committee a fait beaucoup 
pour la communauté et à 
ce titre, Le Gaboteur lui 
souhaite le meilleur dans 
ses exploits futurs.

Restauration de la vieille école à La Grand’Terre

Un pas de plus pour les 100 ans

À la Grand’Terre, l’ancienne école, qui a aussi servi 
d’église, va maintenant devenir un musée  grâce au 
Mainland Heritage Committee


